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L’Isle-sur-le-Doubs, le vendredi 07 Juin 2013

PARTI SOCIALISTE

M le Premier secrétaire

10 Rue de Solférino 

75007 Paris

Cher camarade, cher Harlem,         

Après beaucoup d'hésitations, j'ai décidé de me mettre en retrait du Parti Socialiste.

C’est avec enthousiasme que je suis entré au PS à l’âge de 17 ans. 

Pendant 19 ans j'ai été un militant dynamique, me consacrant sans relâche à notre 
idéal socialiste pour une société plus juste et plus humaine. 

J’ai siégé 9 ans au Conseil Fédéral et au Bureau Fédéral du PS sur le département du 
Doubs. J’ai occupé les fonctions de Secrétaire de la section socialiste du canton de l’Isle-
sur-le-Doubs pendant 8 ans et de Secrétaire Fédéral à la santé puis à la formation des 
adhérents sur ce département durant le même nombre d’années.  

Bref, j’ai tout donné à ce parti avec les conséquences familiales et personnelles que 
cela implique. Je ne regrette rien !

Le poing et la rose, l’immense personnalité de François Mitterrand, les années Jospin, 
nos succès aux élections locales puis notre victoire en mai 2012 : militant, je revendique 
fièrement le travail que j’ai effectué pour notre héritage socialiste.  

J’y ai adhéré lorsque le Parti socialiste était au plus mal. Et je pourrais allonger la liste 
des raisons qui m’y ont fait adhérer et m’y engager dans toutes les instances fédérales 
ainsi qu’au secteur national de la formation des adhérents en tant que formateur.

Ces raisons sont toujours miennes !  

Élu municipal de la ville de l’Isle-sur-le-Doubs et élu communautaire de sa communauté
de communes, je me suis beaucoup investi aux côtés des salariés licenciés de l'unique 
entreprise industrielle de ma commune, GFD, lorsque celle-ci a fermé ses portes, en 
novembre 2009, laissant des personnes dans le plus profond désarroi avec une moyenne 
d'âge de 50 ans. 

Certains ont accepté d'être reclassés loin de leurs foyers.  D'autres sont encore au 
chômage. C'est pour cette raison qu’avec l’aide d’amis syndicalistes de cette entreprise, 
nous avons créé un comité de soutien le 9 juin 2010 et que j'ai fait don à cette association 
de mes droits d'auteur.

En effet,  j’ai écrit trois essais politiques pour que les idées de notre Parti avancent.

http://fabricefrichet.fr/
http://www.fabricefrichet.fr/
https://twitter.com/FRICHETFabrice


En dédicaçant  mon deuxième ouvrage intitulé « Un socialiste face à la crise ! », Pierre Moscovici 
remarque : 

« Fabrice Frichet, par ses écrits, rend au « devoir militant » toutes ses lettres de noblesse. Puisse-
t-il entraîner des « millions d'êtres » avec lui. La gauche s'en trouverait confortée dans son combat 
toujours inachevé pour la justice et la démocratie ».

À la parution de mon troisième livre intitulé « Rage, ô désespoir ! » en 2011, le quotidien régional 
L'Est Républicain écrivait, comme titre, pour le définir : 

« Révolté Fabrice Frichet, élu PS à L’Isle-sur-le-Doubs, publie avec l’espoir de « réveiller la 
gauche » : La plume dans la plaie ! » 

Dans cet ouvrage, écrit avec mes tripes, je crie mon désespoir devant toutes ces femmes et tous 
ces hommes frappés par le chômage et qui ne se sentent pas soutenus par l'appareil de notre Parti. 
Même en versant l'intégralité des droits d'auteur de ces livres à l'Association qui soutient les anciens 
salariés de GFD je suis loin d'être satisfait. 

Car ma commune n’est pas près de sortir du tunnel de la crise. Elle s'y enfonce même, chaque 
mois davantage, suscitant l'inquiétude ou le désarroi de nos concitoyens et une lourde déception chez 
ceux-ci envers toute la classe politique confondue.

Je me sens proche de cette population, de ses besoins, de ses problèmes, de ses attentes. J'ai 
appris à connaître les habitants, les quartiers, les forces et les faiblesses, les désespoirs et les 
richesses humaines de cette ville. Ce n’est pas dans son vase clos que l’on se rend compte de la 
situation. Le constat local est dur. C’est la majorité des l’Isloises et des l’Islois qui ont du mal à finir les 
fins de mois. 

La désespérance qui touche une partie de cette ville et qui accable la population se heurte à 
l’impuissance des politiques depuis des années. Mais cette impuissance ne peut pas être une fatalité. 
Enrayer la spirale infernale, inverser la tendance est devenue une obligation. 

Pour cela, l'association « Passionnément l'Islois » a vu le jour le 11 mars 2013. Cette association a 
pour objet la réalisation pour tous de la pleine citoyenneté et la mobilisation du territoire et de ses 
habitants autour de projets partagés. Elle a pour objet aussi de créer les conditions d’un débat ouvert à 
tous sur l’avenir de l’Isle-sur-le-Doubs. Pour les membres de notre association, il est essentiel de 
renouer avec le débat républicain, argumenté, dans l’intérêt général et dans l’intérêt de l’Isle-sur-le-
Doubs. 

Il y aura bientôt des élections municipales et je ne veux pas être un spectateur impuissant de la 
politique locale mais un acteur fédérateur, reflet d’une ville et de ses habitants.

Les élections municipales occupent une place particulière dans la vie politique française. Elles 
détermineront assurément la capacité d’action des socialistes au service du quotidien des français. Les
résultats seront donc particulièrement observés et commentés. 



Depuis quelques années, et notamment lors des dernières investitures, le Parti Socialiste s'est 
attaché à progresser en matière de parité, de diversité, de renouvellement et de non-cumul. Les 
désignations de nos têtes de liste aux municipales devraient être l'occasion d'accentuer cette 
dynamique car si la parité est désormais garantie par le mode de scrutin, la diversité, le renouvellement
et le non-cumul ne sont toujours pas suivis d’exemple.

Alors que, suivant les modalités de la Circulaire n°1386 du 01er mars 2013 ayant pour objet les 
modalités de désignation des candidats aux élections municipales de 2014, et en application de l’article
5.1.2 de nos statuts, les sections socialistes désigneront les têtes de liste aux élections municipales le 
10 octobre. De façon isolée et unique sur le département du Doubs, le calendrier de désignation est 
avancé de 4 mois pour la section de l’Isle-sur-le-Doubs. Ainsi les adhérents de cette section 
désigneront la tête de liste aux élections municipales pour la ville de l’Isle-sur-le-Doubs le 25 juin, alors 
que toutes les autres sections du Doubs voteront comme l’indique la circulaire à la mi-octobre.

Cette décision de déroger sur l’échéancier de désignation prévu, si elle ne change rien à mon 
souhait initial de me mettre en retrait du Parti socialiste pour préparer ces élections, conforte la 
démarche de rassemblement qui est la mienne et qui est celle de mon équipe parce que dans une ville 
de moins de 3 500 habitants, au-delà d'une réalité nationale, il y a des réalités locales. Et il n'y a qu'une
seule politique véritable à mener : une politique de proximité à l'écoute des habitants et de leurs 
préoccupations quotidiennes. 

Je souhaite me consacrer pleinement à ces élections pour élaborer une véritable alternative, 
crédible et attractive qui donne envie aux l’Isloises et aux l’Islois de faire entrer leur ville dans une 
nouvelle ère. 

Je ne considère pas cette fonction comme un tremplin vers d'autres ambitions, mais comme un 
engagement en soi, exigeant et exclusif. Pour tout écrire, un travail à plein temps !

L’Isle-sur-le-Doubs se suffit à elle-même. Et elle vaut bien une bataille ! Celle d’une ville où j’ai 
planté mes racines voici près de quinze ans.  

La campagne pour accéder aux responsabilités à la mairie de l’Isle-sur-le-Doubs sera rude. Il s'agit
d'un défi. Je m’y suis préparé. J’y prendrai toute ma part en rassemblant les femmes et les hommes qui
apportent leur énergie à la ville et en partageant un projet pour notre avenir. Les controverses, je n'ai 
pas l'intention de les esquiver.

Avec un collectif dynamique, engagé à mes côtés, j’ai déjà entrepris de former une équipe 
compétente, ouverte aux différentes sensibilités progressistes de ma commune. 

Sans positionnement politique partisan, cette équipe présentera un vrai projet aux l’Isloises et aux 
l’Islois avec des propositions concrètes et précises s’adressant à une part la plus large possible de nos 
concitoyens. 

Ce travail de réflexion que nous entreprenons pourra, je l’espère, permettre de faire venir des 
personnes qui ne votent plus ou qui ne participent plus, ou pas, à des mouvements politiques. 

 Au vu de cela et afin de mettre en place le contexte le plus favorable qui soit, il est nécessaire 
pour moi de me mettre en retrait de toutes mes activités au sein du Parti socialiste. 



Je deviens donc simple militant !  

Autant dire que j’ai longuement hésité et que ce départ est difficile. Démissionner de ce Parti n’est 
pas une décision que j’ai prise sans en mesurer la teneur et l’importance. Je sais bien que cette 
démission du Parti socialiste aura des conséquences pour la vie de notre Fédération et pour la vie de 
la section socialiste du canton de l’Isle-sur-le-Doubs qui me tient très à cœur. L'action politique, à 
certaines heures, est comme le scalpel du chirurgien, elle ne laisse pas de place à l'incertitude comme 
le disait si bien François Mitterrand.

Néanmoins, je resterai un militant qui défendra la politique du gouvernement de toutes mes forces 
et je continuerai à écrire pour que les idées de notre Parti perdurent. Comme l'a écrit Lionel Jospin : 
« Être socialiste, c'est travailler à une société plus juste ». 

Ma mission auprès de mes concitoyens ne change pas, ni ma détermination. Je me donne juste les
moyens de réussir et de faire revivre ma petite commune si malmenée et si incomprise.

Il va sans dire que, pour moi, il ne s'agit que d'un au-revoir et que je suis convaincu que nous 
serons amenés à nouveau à travailler fraternellement ensemble.

Amitiés socialistes à toi, cher Harlem,


